
Eucharisties, célébrations, rencontres 

AGENDA 
Samedi 10 septembre à 16h à la salle 
paroissiale de la TST : rencontre entre 
les utilisateurs des locaux de la TST et 
le conseil de fabrique. 

Samedi 24 septembre de 10h à 11h au 
CR : groupe d’éveil à la foi pour les 3-6 
ans. 

Dimanche 25 septembre à 10h au CR : 
messe de rentrée du caté avec  
bénédiction des cartables 

Messes dominicales 

Le samedi  
18h30 à la Très-Sainte-Trinité 

Le dimanche  
10h au Christ Ressuscité 
11h15 en espagnol au CR  
16h avec les Irakiens à la TST 
19h au Christ Ressuscité 

 
Dimanche 11 septembre  

14h30 en coréen à la TST 

CELEBRATIONS EN SEMAINE 
Le jeudi  TST  18h30 messe 
Le mardi  CR   17h45 chapelet 
 CR   18h30 messe 

Nos joies :  

Ont reçu le baptême au CR : 

• Augustine et Félicien Beck le 23 juillet 

• Louise Retter le 24 juillet. 
 

Nos peines :   

Les funérailles de Mme Janine Weiss, 
ancienne paroissienne de la TST, ont été 
célébrées le 23 juillet à Montélimar. 

M. Jean-Pierre Sudres nous a quittés le 
2 août. 

Nous avons célébré les funérailles de 

• Mme Hélène Halat le 9 août au CR 

• M. Roger Zielinski le 18 août à la TST 

• Mme Madeleine Denion le 25 août 
à la TST.  

Rentrée du caté  Nada Matloob 

C’est la rentrée ! Le caté reprend également ! 

Bienvenue à celles et ceux qui nous rejoignent !  

Voici les différents groupes pour cette année :  
 éveil à la foi (3-6 ans),  
 premier pardon et première communion (7-10 ans),  
 profession de foi (11-13 ans) * 

 confirmation (13-17 ans).  
 

Rendez-vous dimanche 25 septembre à 10h à l’église du Christ-Ressuscité 
pour la messe de rentrée, avec la bénédiction des cartables.  

Si vous n’êtes pas encore inscrits, vous pouvez le faire jusqu’au 1er
e octobre, 

via l’adresse mail : pastoenfants.esplanade@gmail.com ou lors de la messe de 
rentrée ! 
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Thomas Wender, curé 06.42.53.89.45 thomas.wender.stg@gmail.com 
Pierre Kim, prêtre  07.82.09.48.71   omannjah54@gmail.com 

L’été qui se termine a été très fortement marqué par le dérèglement climatique. 
Si l’Alsace n’a pas été épargnée, elle n’a pas été frappée aussi fortement que 
d’autres régions du monde. Au Pakistan, 50 millions de personnes ont perdu 
leur maison, et ont dû quitter leurs terres. La crise migratoire ne fait que prendre 
de l’ampleur, et les rues et parcs de Strasbourg nous en donnent le triste spec-
tacle. Et la crise énergétique va faire basculer bien des personnes dans la pau-
vreté. À cela s'ajoutent nos propres fardeaux du quotidien, et ceux de nos 
proches. 
 
Relever les hommes et les femmes de leur misère, c’est le choix que nous fai-
sons en suivant le Christ. Dans la prière et la célébration de l’eucharistie, nous 
communions à sa vie qui nous donne de croire à ce que seuls les yeux du cœur 
peuvent percevoir, l’espérance que l’humble don de nos vies réconciliera les 
membres de la famille humaine, entre eux et avec toute la création. 
 
C’est l’ensemble de notre pastorale qui est appelée à vivre ainsi. Le bulletin pa-
roissial va en rendre compte, à travers une nouvelle formule : une édition men-
suelle qui rassemblera diverses contributions des différentes activités pastorales 
de notre communauté. Rassembler des articles pour une édition hebdomadaire 
était devenu de plus en plus difficile. Et c’est pourquoi l’EAP a choisi ce nouveau 
format. 
 
Bonne rentrée 

Thomas 

mailto:pastoenfants.esplanade@gmail.com
mailto:paroisse.universitaire.stg@gmail.com
https://www.alsace.catholique.fr/zp-strasbourg-eurometropole/cp-de-lesplanade/
https://www.alsace.catholique.fr/zp-strasbourg-eurometropole/cp-de-lesplanade/


COMMENTAIRE BIBLIQUE : MATTHIEU 5, 38-48 : AIMER VOS ENNEMIS 

Jésus dit : Vous avez entendu qu’il a été dit : “Œil pour œil et dent pour dent.” Eh 
bien, moi je vous dis de ne pas rendre le mal pour le mal. Si quelqu’un te gifle sur la 
joue droite, tends-lui aussi l’autre joue. Si quelqu’un veut te faire un procès pour te 
prendre ta chemise, laisse-lui aussi ton manteau. Si quelqu’un t’oblige à faire mille 
pas, fais-en deux mille avec lui. À celui qui te demande, donne ; et ne te détourne 
pas de celui qui veut t’emprunter de l’argent. Vous avez entendu qu’il a été dit : “Tu 
aimeras ton prochain et tu haïras ton ennemi.” Eh bien, moi je vous dis : aimez vos 
ennemis et priez pour ceux qui vous persécutent. Ainsi vous deviendrez les enfants 
de votre Père qui est dans les cieux. Car il fait lever son soleil aussi bien sur les 
méchants que sur les bons, et il fait pleuvoir sur ceux qui font sa volonté et ceux qui 
ne la font pas. En effet, si vous aimez ceux qui vous aiment, quelle récompense 
méritez-vous ? Les collecteurs d’impôts n’en font-ils pas autant ! Et si vous ne saluez 
que vos proches, que faites-vous d’extraordinaire ? Même les païens en font autant !
Vous donc, vous serez parfaits, tout comme votre Père qui est au ciel est parfait.  
 
Jésus nous permet d’avoir des ennemis. Cela peut sembler étrange à dire, mais 
c’est peut-être la première chose à noter lorsque nous entendons Jésus dire dans le 
Sermon sur la montagne "Aimez vos ennemis et priez pour ceux qui vous 
persécutent." Il sait que les ennemis existent. Il les a rencontrés dans sa vie. 

Si nous avons grandi dans un pays où règne la liberté de culte, avec un système 
politique mûr et relativement stable, éventuellement avec une culture chrétienne et 
dans une famille aimante, l’idée d’avoir des ennemis peut sembler aberrante. Le mot 
ennemi semble trop fort et nous n’avons sûrement personne dans notre entourage 
qui pourrait correspondre à cette description ! La société libérale cherche souvent à 
donner des raisons à tout et même lorsque quelqu’un nous a blessé, nous essayons 
d’expliquer son comportement afin de faire face à nos sentiments d’hostilité. 

Mais il y a des personnes qui s’efforcent de vivre leur foi en Christ et pour qui ces 
paroles sont un véritable défi. Comment une personne dont le pays a été envahi par 
des forces hostiles, ou qui est persécutée par la majorité ethnique ou religieuse, ou 
encore une survivante d’abus, sexuels ou autres, réagirait-elle aux paroles de 
Jésus ? Ces personnes ont rencontré des gens qui ont détruit leurs maisons et leurs 
moyens de subsistance, ou qui leur ont enlevé la liberté de culte, ou dont l’agression 
a laissé des blessures qui marquent le corps et l’esprit. 

Jésus permet que ces ennemis soient nommés. Les ennemis sont très réels pour les 
personnes en situation de souffrance. Les psaumes qui demandent à Dieu de 
vaincre l’ennemi sont très parlants pour eux. 

Alors, comment devons-nous comprendre ces paroles de Jésus ? Nommer cet 
ennemi peut être un premier pas et permet peut-être à celui qui a souffert de prendre 
peu à peu de la distance avec la personne qui lui a fait du mal. Nous ne pouvons 
cependant pas utiliser les paroles de Jésus pour répondre théoriquement à la place 
d’une autre personne qui a subi une grande injustice de la part d’autres personnes. 
Si nous le faisons, nous risquons d’emprisonner cette personne dans un sentiment 
de culpabilité pour quelque chose qui lui est impossible de faire après ce qu’elle a 
vécu. Jésus ne provoque jamais de sentiment de culpabilité. 

Bien que Jésus dise : "Vous avez entendu qu’il a été dit : Tu aimeras ton prochain et 
tu haïras ton ennemi", nulle part dans les Écritures hébraïques on ne trouve ces 
deux injonctions ensemble. Il s’agissait sûrement d’un dicton issu de la croyance 

populaire et, si nous sommes vraiment honnêtes avec nous-mêmes, haïr notre 
ennemi – à tout le moins ressentir de l’hostilité à son égard – est souvent notre 
réaction immédiate. L’instinct de la plupart d’entre nous est de vouloir que cet 
ennemi paie pour ce qu’il a fait. La dernière chose que je souhaite, c’est qu’on me 
dise de les aimer. 

Nous ne pouvons pas réussir à aimer notre ennemi simplement par notre propre 
logique et nos propres forces. Rien n’est plus éloigné de notre nature humaine. Cela 
nous fait comprendre que ces paroles de Jésus font partie de la révélation de Dieu. 
Elles nous invitent à regarder Jésus, à regarder sa vie et surtout sa mort et sa 
résurrection. Lorsque nous sommes confrontés à un ennemi, Jésus ne s’engage-t-il 
pas à nos côtés ? Par sa mort sur la Croix, n’est-il pas, d’une manière mystérieuse, 
en train d’aimer cet ennemi que nous ne pouvons pas aimer ? 

Dans le Nouveau Testament, l’amour n’est pas simplement un sentiment ou une 
affection. C’est une attitude qui signifie être prêt à agir pour le bien de l’autre 
personne. Dans ce sens, l’amour n’exclut pas la correction, la réprimande ou même 
la justice. L’amour signifie tout faire pour aider l’autre. 

Ce qui est sûr, c’est que Jésus veut nous ouvrir à un amour qui va au-delà des 
capacités humaines normales. Aimer ceux qui nous aiment est à la portée de tous. 
Jésus nous demande d’aller plus loin, de marcher avec lui sur son chemin, car 
l’amour de Dieu est impartial. Dieu aime aussi bien les justes que les injustes. Nous 
sommes invités à refléter la nature de Dieu. C’est un grand défi. Mais Dieu n’est-il 
pas aussi patient avec nous ? 

Les derniers mots du cinquième chapitre de Matthieu, le cœur du Sermon sur la 
Montagne, "Soyez donc parfaits comme votre Père céleste est parfait", sont mieux 
traduits par "Vous serez parfaits" au futur, contrastant avec l’imparfait utilisé dans les 
phrases précédentes. Il s’agit donc d’une promesse qui ouvre la voie pour devenir 
parfait. Il ne s’agit pas de rechercher une sorte de perfection morale, mais on peut la 
lire en parallèle avec Matthieu 5,17 qui parle de Jésus venant accomplir la Loi de 
Moïse. Jésus parle de l’accomplissement de tout par un amour global. 

La "perfection", dans le monde sémitique, inclut la notion de quelque chose qui est 
indivis ou entier. Nous deviendrons donc entiers et indivis lorsque nous apprendrons 
à aimer en apprenant de Jésus. Ainsi s’ouvre devant nous un chemin où nous 
pouvons refuser la violence dont l’autre nous menace, partager matériellement ce 
que nous avons avec ceux qui sont dans le besoin, faire un effort supplémentaire et 
peut-être avec le temps aimer cette personne qui nous a traités injustement et 
travailler à son bien. 

Les exemples de Menno Simons, du Mahatma Gandhi, de Martin Niemöller, de 
Sophie Scholl, de Martin Luther King Jr, de Dorothy Day, de Nelson Mandela, de 
Desmond Tutu et de tant d’autres nous inspirent sur ce chemin. Lorsque nous 
commençons à regarder leurs vies, nous commençons à comprendre ce qui pourrait 
être possible… 

________________________________ 

 Qui est mon ennemi ? 

 Quelles autres parties de l’Écriture m’aident à comprendre le cheminement 
que Jésus propose ici pour aimer nos ennemis ? 

 Qu’est-ce qui pourrait m’aider lorsqu’il semble impossible d’aimer tel ou tel 
ennemi ? 


